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13ème Année. " Je tui8 chose lé ère et vais defeuT enjieur." 13ème Année.

VOL. XIII. PETIT SËMINAIRE DE QUÉBEC, 15 JANVIER, 1880. o.18.

Un souvenir et un hommage. de Dom P... M..., parti (lu Canada en dimanche et le jour de promenade; et
50 juillet dernier et maintenant à la Char- quand il prend ses repas au réfectoire

I-bbie chant& par M. A. cV-càaOmbauk a rm. treuse de Sélignac. 'rommmn, il et enfermé dans. son capu-
Sicni de, nome d'or de Mgr Ozat<, Stat crux dum volvitur orbis. chon de manière à ne pas voir son voi-

le 8jan.ier 1880. S6igac 7 nov. 189 * sin et il écoute la lecture de l'écriture-
- ~îgsainte ou d'une homélie des St Pères,

Voe-in e je±une novice Le jour de ma fête, 7 nov., c'est un qui se fait en latin; il n'y a jamais per-
Franciles,11 d egré de l'autel anniversaire, le 25e . agémnhb-msind alra éetie
Pour offrir au maître du ciel, .. Mlrmo ab-msindpreruréctre
LU mystérieux xacrfice 1 tude de ne jamais lire ni écrire Ammédia- Dans tout cela il y a quelque contra-
Dans le silence du saint lieu, tement après mon repas, Je fais aujour- diction avec oe que se pratique généra-
Sous la lampe du sanctuaire, d'hui exception à la règle ; je viens de toment dans le monde, même par le
Saixmrueuep l- te lire et je commence ensuite à t'écrire, clergé. Et quand on sort du monde Aû

A so cet sans crainte que mon dîner me fasse mal, on laissait sa vie suivre son cours natu-
O doux mystère, c'est jour d'abstinence et tu sais que ce Irel, comme la nef suit le fil de l'eau, en

ducers eou desc ede ijour-là,nou£s prenons un morceau (le pain obéissant mollement à la vague quil

Toi dont la voix sou pire et prie, t et un verre d'eau au dîner, de nmême à berce et l'entraîne, pour entrer en reli-
0 saint prètre de l Ettrel, Ila.Lollation. jgion, où il s'agit de faire route contre

Tu donnes ta vie, On met du temps à se faire un ai vent et marée, on s'protde la force
Oui, tu donnes ta vi'eeroi
Pour nous gagner le ciel. ho-ne dans un monastère de chartreux 4des courants et il est facile de compren-

et ceux qui de loin, s'imaginent qu'on dre que le travail continuel qu'on est
tombe en extase en entrant en ellulet; obligé de s'imposer dans ces conditions,

Quand sur nos frères d'Ilibernie sont bien désenchlantés quand ils voient'est une peine et une souffrance. liais
La main de Dieu Re fit sentir; la chose de près ; mais uanid nue fois peines et soufFrances sont payées à chin-
L.e lévite vint leur offrir
ULe cours de &a voir bénie. on s'est fait uin véritable celiez soi, la cet.- que heure ; et, choSe étonnante et bien
Caché dans son humilit, Ie, ô Dieu ! quel bonheur!1 et que propre à encourager, tandis que la souf-
Il veille au lit de la souffrance jcette sentence de St B3ernard que je lis france diminue avec le temps, la récom-
Ls bui penaitvec Igp* en grosses lettres sur la porte de nia! pense augmente en dehors de toute

Par son accent, cellule me parait bien la pure expres- proportioi..
O doux mystère, sio de la vérité, o beata solitudo ! o sola 1Veux-tu connaître maurû6e du 7
Et o son pa fante mûebeatitudo ! O bienheureuse solitude ! nov., fête de mon St Patron ? je me fils

Toi dont la voir rzotîpire et prie, 0 seul bonheur ! Ce n'est certes un plaisir de t'en donner l'horaire. A 6h.
0 saint prétre de l'Eternel. pas le bonheur du ciel, durable et lever comme toujours. Prime du jour,

Tu donnes ta Tic, sans mélange mais c'est le bonheur et tierce de BeaUx, en cellule. A l' -l'se
Oui, tu donnea ta vçie,
Mais Dieu te doit le ciel. parfhit de la terre, avec ses alternatives visite au St-Sacrement. Grand'âlesse

d'ennui passager et de sotuffrances, qui aux chapelles, tierce du jour, etje sers
semblent une faveur et le sont en effet une basse messe pendant laquelle je dis

Si niaintenant.sa tète est blanche quant on vient aux pieds de Jésus pour sexte de Beata, ensuite je is la messe
Panronquale nblea préla les lui offrir. Il ne se passe pas une pour vous tons et pour moi et le prêtre
Dont le bc--- front vers nous se penche- journée que nous n'ayions plusieurs qui a dit la messe avant moi, me rend
Toujours debout dans le saint lieu, choses à offrir, parceque la vie dlu char- le service que je lui ai prêté ; action de
-Sousq la lampe du çarir4uare, texetueveàrbus opregû
ivoix murmure une prière teretueveàrbus opregàe
quc les anges portent à~ Dieu. à celle du monde. lie chartreux a la 9h. Retour en oellule-Mý&litation

A son accent, tête rasée et n'est vêtu comme personne ýh..-Lecture spirituelle 11).
0 doux niystèrc au monde. Il jeûne et fait abstinenoe 10h. Sexte du jour, noue de Bcaitl.

1. o ucel not de a d.r de viande toute l'année, et ce qu'il ap- 10h. 20 minutes; travail fort jusqu'i
Toi dont la voix soupire et prie, pele abstinence, lui c'est un jeûne au 11hi.
0 tairt prêtre de l'Eternet, pain et a l'eau, ce qui a lieu une fois la Xlii. Noue dujour.-Dîner au pain et

Tu donnas ta vie semaine. Il est seul dans une maison où à l'cau.-Récrêation jusqu'à 1li.
maeDeucten uciel. personne que lui n'a droit d'entrée et Ilh. Etude.-2h.-Tavail.

N.LOS'C qu'il entrceient de ses mains. Il se lève 2-9ýh. Vêpres de Bca!d en cellule.
au milieu de la nuit pour prier Dieu 2j. A4 l'église pour Vêpres du jour.

Lettre d'un Chartreu-.. dans son temple et chanter ses louanges 3ý en ccllule.-Ettdejsqi'A 4..
trois on quatre heures sans jamais y~ 41 Collation, pain et eau4--R&créat ion

Nos lecteurs n'ont pus oublié les manquer, et hn journée est en grandt jusqu'à 51h.
inagnifiques letres de Dom Corneille qu* partkc employée à prier et à méditer 514-Recollection.
l'Abedlk publiait l'année dernière ; nous Il n'y a de feu ni dans le cloître, ni j î. Comp lie du jour et de Beafd.
avons le plaisir de leur offrir cette an- 1dans I'Eglise,ni ailleurs que dans la cel- 61.0 Cocer pour se relever à 10.
née une lettre, également noble et belle, l ule proprement dite. Il ne parle que lel Voilà la journée du 7 nov, pour tout
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le 11n11iide. Maiîs il y a1 ei quelque Chosle
(le part ieul ier pour 1h0i, d'abordl il taon
retour upèl: nese, j'ai trouvé sur le
seuil de ina porte, zin bouquet dans unt
joli petit vase eni terre cuite et peint esn
vert. Je nie connais pas le Vide Père

qiia eii pour moi cette attention dé-
licat e. Le joli bouquet est coin porsé dle
soucis (le toutes les .otileuird,les unts danîs
tout leur paois etles antres de-
vat, ce développer plus tard et ait tii-
lieu, au-dessus de ces soucis, une rose
d'tt beau rouge feu. Je ne sais si le
Vble Père, a fait son bouquet avec
intention, niais il m'a semblé qu'il était
l'emblème de ce que doit être la vie (le
tout chrétien et surtout d'un chartreux;
lin comp)osC de soucis &., toute sorte,
dominés par l'amour de Dieu. J'ai pris
le bouquet et je l'ai Rnis aux pieds de la
Vierge, à l'oratoire.

A i-je pensé à ma fête dans le monde ?
ouii.

* i-je e uinparé ? oui.
*Ai-Je regretté quelque chose ? non.
Mais ce pain et cette eau ? J'ai trouvé

le pain sucré et l'eau bien doue.-I I rie
mnanqune pias de pauvres du Bon Dieu
qui nl'ont pias mieux,qui n'ont pas même
tit paini aussi bon et qui nie se plaignent
pas ; p>ourtant, tout csd'rils aut-
raient autant <le droit que nions de se
plain 2're, si njous cri avions le mnoindre~.

Le tenmps paosse vite, malgré tout,
déjà 4 mois pa.ssés depuis mort départ,
ceux qui nours rostent à vivre pas&seronît
dea îne. Oh! si nouns pouvons arriver
eciliu sûr, comme nous aurons du plai-
sir à nous revoir.

Je ne suis jamais triste, quelquefois
je suis très sérieux ; niais le plus souvent
je suis calme, serein et joyeux au fond
du ceur-Sois sûr que je suis heureux
dans rua cellule et s-ous mon habit de
moine-

FR. P... M...

Fortan et hireclihm emini,,çejivaIit.'

QUEBEC, 15 JANVIER 1850.

Noces d'or de Mgr Cateau.

Lafele dit Clergé-

Jeudi dernier, le clergé dle I'archidio-
cèse, on devrait dire de toute la pro-
vince, se réunissait à Què-bee pour flûîer
solennellement le ciquantième anniver-
saire de l'ordination sacerdotale de Mgr
Cazeau. C'était comme uni jour de r&

jouisbance publique. La mianifestation
î':iit jas ce caractère d'intimité qui

faisait le cachet de la solennité donnée
au 3om-Mastcur et dont nous parlions la
hein tine dernière. Le thétret était plus
vaste, la réuniion plus complète.

Torus' les.- évêque('s <le la province, sauf
Mgr l'are, mai:intenîant en E~urope et

M1gr 1'1 Evêqute <le Chiicoutimui, s'étaienut
.îîîlsè e répotre à l'itivitatîin- de

Mgr l'Ar -luevéque et étaient accouruis à
t ýuîC-tev. pou)tr comnplimenîter celui qui
tt.it leur doyen par l'âge et qui a rendu
tant de services, à leurs di<,eè-es respec-
îtf,avauît qlue ceux-ci fîsitséparés dle
l',archîidiocè_se de Quéi(bec.

A neuf heures et demie, toits ces il-
lustres pontifes fhisaient Ih'-ur entrée à la
Basilique, î>rélcé-Ilés de plus de IbO pré-
tre:4.venîîs (le tous les points du diocèsýe
<le Québec et des diocèses voisins. Mgr
Cazeau chantait lui-mêème la messe;
MMN. les abbés 1-. Têtu et O.-A. Marois
faisant les fonctions dle <diacre et <le sous-
diacre. Mgr l'Archîevéoue assistait paré
au trône, ayant à sa droite, M. l'abbé
A.-N. Bellemare, supérieur de Nicolet,
et A sa gauche, M. l'abbé A. Legaré,
curé de St-Denis.

A l'évangile Mgr Laflèclie monta cri
chaire et, durant plus d'unre heure, nous
parla de la granideur du prêtre et du
rôle imiportalît qu'il est app>elé à jouer
parmin les honmmes. IlI eut à l'égard de
Mgr Cazeau des paroles très-flatteuses,
dans lesquelles il rappela les vertus, et
les mérites du vénérable Prélat. La cé-
réionie fut close ptr titi Ik Deurn so-
lenniel.-

L'autel était <décoré avec ce bon goût,
ce tact exquis que nous sommes toujours

(ûs le trouver danis les dêmionstra tions
religieuses qui ont lieu à la Basilique.
.Nos confrères du chSeur <le l'orgue, suin-
tenus par titi orcheïstre aussi riche qlue
puissant, ont parfitemnit exécuté la
12ème inesse <le àftlo7art, ette perle dui
grand comipositeur allemand.
gAprès la muesse, tous, évêques, prélats

et prêtres se réunissaient au salon de
l'archevtêché£ pour la lecture de l'adresse
<lu clergé. Ce fut le, vénérable curé de
l'Islet, M. F-.De'àge, qui fit cette
lecture. Nous regrettons vraiment que
l'exiguité de nos colonnes ne nous per-
mette pas la reproduction de cette pièce
remarquable à la fois par la beauté des
sentiments qui y sont cxprimé_s,et par la
grâce l'élégnce de la plume qui l'a
écrite. Sans contredit, parmi les nom-
breuses adresses présentées à Mgr Ca-
7meu, elle ne serait pas déplacée au prc-
mier rang.

M. le 0. V. Doucet, curé de la Mal-
baie, aur nom du clergé de Chicoutimi,
fit ensuite la lecture d'une antre adresse
également remarquable, rappelant entre
autres clioses,les liens si intimes, si nota-
breux qui réuinissent les clergés de Quié-
bec et de Chiicoutimi. P>uis M. le G. V.
Poiré prit la parole ..u nom des mission-
inires (le la Riîvière Rouge.

Mgr Cuu7.eau était profondément ému.
Les larmes mntaient comme malgré lui
à s:es papèe ; et ce nie fut pî>a suons

diîflictéC qu'il put lire les réponses qu'il
avait bien voulu préparer. D)isons à <de.
ml-mot que plusieurs assistants furent
aussi touchés jusqu'aux larmes. Quel
uL'ti spectacle eni effe~t que celui de ce
veillard aimé et vénéré, entouré comme
<d'une couronne d'évêques et de prêtres,
lui apportant de tout coeur le tribut <le
lenrs hommages et de leurs félicitations !
Après cinquante ans de sacerdoce, après
un demi-siècle <le travaux incessants,
comme on doit se sentir rajeunir aux
souveniirs d'autrefoais, évoqués en fibule
par tanit de paroles amies!

Il était unte heure, encore quelques
minutes, et ce clergé s* nombreux pre-
riait place, dans la salle à diner du Pen-
sionnat,, autour <le tables chargés de meti
délicats et succulents. On se serait peut-
être permuis d'admirer l'élégance du se-
vice si 'estomac n'eut fait entendre ses
justes réclamations. Cent soixante-dix
convives prirent part au banquet. A la
fin Mgr l'Archevêque, Mgr Laflèche et
Mgr L'azcau prirent succeisivenient la
parole. Si l'Abeille avait et] un sténo-
graphe à son service, ses lecteurs au-
raient lu avec plaisir les remarques dé-
licates et spirituelles que firent ces êîui-
nents prélats. C'est une lacune vraiment
regrettable niais elle est irrémédiable.

Pour finir dignement ce beau jour, les
artistes de Québec, après s'être assuré 1,.
concours de l'illustre violoniste du R bi
<les Belges, MN. Jeliiui-Prtunie, ont donnéc
tile dlélicieuise soirée musicale ant salon
<lu P>ensionnat. Il suffit <le lire le pro-
granme pour s'crn convainîcre.

.Oui veruuîme-Zint..o.........---- ...- Htroid
Sejîtuor Ilaydiî

2 Dio concertmnt .- - - . -------------.. MNozr
I>rumc et L.avai4ée

3-.'1;.ncta' Maria <avec paroles torniosée
pour la circoflxtanmfl . .......-------- Faure

A. d'Eschambault
4. Fant.-ixic sur Ouhello------....-......Ern-t

F. Jehin-Priite
6. aJ P.iîrella ù Cavaliere .... ;oîujd.alk

b.XLa danse dc4 rreç ....-....-----..Prudent
Waixa Larallie

G. Quatuior à cordLq
a. ( Chant du roir .......... ... Orriling
b. ficrettnse----------------.Vo........%*i
c. LSérénade ............. ...- Taube:î

Septuor Hlaydn
.o.. .. .......... ........... Guninod

Hecnry Ilédard
S. OjosCrioloo-Itho de jýiano-....Gott'chalk

C. Lavahlée ci N. Crépault
9. .f Berceuse ... .......... .......... icer

b. t Ronde dc« Luii, ............. Iiii
P. Jchin-1'rurne

10. Ilarznonie (pa--role de 'i lisibert Liri,.

Ila Il ope-------------I. . ....... -la
b. Bxujo ......... ........... j

12 I11elt de Fangett..-...-..-........---.Gouzrncx
Septuor Ilasydo

De huit à dix heutres;, l'auditoire, coni-
posé tde N1os Seignieur; les 1Evéquies, de
Sin Excellence le Lieîiîeuant-Gomver-
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lieur, des meinbrcs du clergé àrs~t A une solt'muité toute particul;ère, aprèî
la fête, des profrseurs dle lU vriêavoir rappelé J'approbaîtion et les encon-
et des élèves de la Faculté de ThCéologie, ragements donnés par tout l'épiscopat
l'auditoire, dis-je, a été tenu sous le 'canadien aux organisateurs (le cette
chlarme d'une musique ravissante. Les gade réjouissance nationale, M. l'abbé
nombreux morceaux énuniéres plus hiaut, Côéa particulièrement appuyé sur le
ont été exécutés avec une perfection, unl bien qui pourrait en résulter pour nous
brio qui enthousiasmait tout le monde. au' point de vue patriotique et religileux.
Pas une seule petite ombre, et, au risqu(e -Nul doute que tous les, paroissiens (le la
de faire mentir le poeb, n ' affr lia~t-Ville i.e s' emp[ressent d'inscrire
iuons hautement que le tbeunyaleurs noms su aliste des membres d
pus perdu. ila Société de St-Jean-Baptiste, et dle ver-

Que dlire <le MMN. Pruine et L-avallée' ser le faible montant exigé pour jouir
qui n'ait pas été dit cent fois ? Conm< de cet honneur.g
ment louer ces deux talent-, sans se voir,
c-ondamner d'avance à rester bien au- Le même jour M. l'abbé Brucesi, de
dessous de leur mérite? Le silence est lévêché6 de Montréal, nous dlonnait un
le seul parti que nous puissions prendre. magnifique sermon sur la royauté <le
Toutefois, bien que nous soyons pas Jésus-Christ. Les thiéologiens ont adîni-
connaisseur-, nons signalerons tout parti- ré dFns l'orateur une grande solidité de
culièrenient les charmant-s couplets, écrits doctrine unie à un2 él -gance (le style re-
pour la circonstance par M.N. Legeaidre, marquable. Doué d'une voix vibrante
et chiantés avec grand talent par M.iet sympathiique, M. l'abbté Bruicesi a £Lit
A. d'E,,aclînault.. Nouis les publions aut une vive impression sur son auditoire.
commnicemlent. <le notre p)remière page.

Nous aimerions enîcore à mentionner MNgr Cazeau a dit la messe au cou
;a F'antai.sie sur Othello de Ernst ; lai vent de Bellevue lundi dernier. A près
.Sérénade (le Tauibert ; Ojos C'rio!os de la messe on1 lui a fait ue très--jolie dé-
Goti.seih.lk ; l'ador-able Berceuse (le Ru- mnonstration, comme dans les autres
her ; la Ronde de.s Lutins de Bassinii ; communautés religieuzes.
Iaý% Hop)Ie de Gottselnilk ; nmais nous
entendons d'auitre:, voix s'élever cst fit- Samedi, il v avait dîner au Sémnaire
veur des morceaux que nous passons àt l'occa--sioni des noces dlor (le M gr Ca-
-<îas .iilece. P>reuve que tout a1 été par- i eau. 'g 'rheèuMgr Cazeýau,
&ut <le elhoix et d'exécution. touts les prêtres (le l'arclhevê -ihé et dle la

ýe ,akun (lu pe<nsionnrat aIvait été déc- eute étiient pîrésents.
(vré par le, Steîîr: <le la Chatrité. Auli
centre du plafondii, une buperbe couron- La1 rentrée (les élèves p îîsihnna:irez (le
nie d'or laissait s'échapp)ler plusieurs; fes- V'Universsté a en lieu le 12 couîraint, les
tons verilovants, qui coun.ient Se perIre coulrs ont Commencé le lendemain.
dans difiierctes dir'ections. En face de

t-lîtelirs, on1 avait installé uni portrait Mgr Cazeati nous a <lit la (îes le
dle Nlgr Cazeau, entouré de guiirlanides- communauté mardi. L'autel était chiargié
et de draperies et surnion<.( du chiffre 5<> de fleurs et de lumières. Où a f.ut lie la
tout étincelant (les i&ux de l'or le plus très-belle mlusique.
pur. De là l'oeil pouvait suivre des
guirlandes dje feuillage distribuées gra- Ce soir doit se donner àt l'université
cieusement de chaque côté de la salle, et <' Le Royal Dindon " de Bordèse. Pré-
qui donnait à l'ensemble un air dle gaieté parée par les soins de Ml. C. Lýavigueur,
fraîchie et pleine de vie. On aurait dit cette opérette,eni dépit du travail <le iiiî-
cette verdure éclose sous un premier presario, attrait, paraît-il,couru plusieurs
saoufle du printemps égaré dans cette dangers. Nous simmnes hieureux que la

salle.bonne volonté et le talent aient triomphié
A dix heures, les derniers accords s'é- <le tous les obstacles. Ce n'est pas tous

teignaient avec le God savc tlie Qieea, les jours qu'il rous est donné d'assister
et tous se retiraient enclitintés. Impossi- -1 la représentation d'un péra-comique.
bIe de souhaiter pour cette grande fête
un couronnement plus beaui, plus par- M. V, Livernois, arrivé d'Europe au
fait, commencement du mois, a fait présent

aux musées dle l'Université- (le plusieurs
Niouveuces locales,.ièe remarquables. Ou nous a cité eii-

- tre autres de beaux échantillons (le lave
Dimianchle dernier, M. l'abbé Ci -P. <lu Vésuve ýt Une mlagnifiqule stauiro-

Côté a £ait un chanleuireux appel aux pi- tide.
roissicîma <e N.-D.<le Québlec et, faîveuir (l

la ocité t.caî-Batiae.A près avoir ndCllredli, le !#y MID a''a ti
redit Cil lieu <le mot 'ntouiaîeavec l'objet <d'une tr-lllcdmntrto i
lequel toits les canadiens Ont adopté couvent <les- i)ames Urçilincs--. On a
V',ti.t' de fêter e~t n&.e24 ini avec 1donuné ,.z, m), ho,,,,.,,-r un î;i,.. -1

raire et musiiicale qui i eli:irniè- toi. .ceu x
qui ont est le bonhleur d'y aite. Les
journaux ont ptubliG 1ldrs<e et les-
strophies cor. <.sées pour la tircoîîst:uîce
et qui sont k .îiîulîes (les seittim< n'is le,
plus délicats et les plus <libîiilun6,.

Premiers.

J *îE T 'ruixe grec et iKJ4

J. Shgnary], Thèmue grec.
A. Viillatiuonrt, istoire.

QuairiQmc.
F. Bernnrd, }Eléments greol- et th,èmxe la-
'r1é-o 'rréiîanier, Él
IL. (;,)tuIet, K' Fauchier, A Twche.reau, E. Fré-
chette, itt<ivrit greci.

J.- Edgc,

George Côté,
Georgeâ CôÔté,
WVilfrid Bolduc,

(.Réfiilard],

A4. Sitt.-rdl,

.. L.etellier,

llistaire.e l-Ille
Thème latn.
E*xplicaiun.

ScI)alème.
l'léri.e,,'.. 1atin-., 2 fi

A.rchier, tV Bnîniet, J. Lapod. le.
Elénete.ltn.

Societe S Louis de Gonzaguo.

I l dcr. > elct i o mu on it ns',llt le
resu ilt.%t ,Iiiv.ttnl

l>resideîut, M. *M5Forth.u-
Vice.Prsidiit, M. Etgide iiîa.

fSecretnire, M. Suîre. 3ahcni.
ler Ceti4;eir, M Jos.-C. Poîlio.

2,11d Censeur, M. Johin Chaffers.
Aprs quelques jourz.de eoc caiu

ne par îe cycle de fê-tes que non, ve-
nons de tr-tverser, la Sociétc S. Louis <le
Gozizagtuc a vu ses orateurs monter i la
tribane. A la séance de dimanche der-
nier, trois jolis nmorceatux ont etc devla-
tués avec habileté.

M. A. Pettigre'v nous a interprété
une gentille fab[e de Feiielon : Le lièv're
qui fait le brav'e, avec une intonation
niaturelle et facile,- peut-ètre a-t-il éte
trop sobre de gestes; m:tis c'est soi] coup

M. Egide CGingras nons a <lit une pe-
tite composition intitulc: La "ource.
Ce jeuite orateur a unxe voix sympathi.
que qui trouve bien vite le chiemin diu
conur -

Ptuis vint la pièce de résistance: l.
yolin dansl la Tour de la Fèaint. Ce uor-.
-euti qui lîr-esente beaucoup de difficul-
tes a Pe rendîu avec bonheur par 3J.Jos.

(igaqui, it ue voix forte et éela-
ta-nte, quoique encore un peil raide.
joint une, gesticulation t,;sez abondante
et tZétéralcennt heurcuçe -

NKos feticitations a1 ce-s nmessieurs bli.
toit, 11011 de suivre leur nuoble exemple.

UN' MEMI3RE.
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Presctis offTei s à Xvunstignenr Cazeau à
l'occaiî0 de ses Ywees d'or.

Un Msl-uGrandeur Monseiignieur
l'Archievêqueo.

Calice, ciboire et burettes en %crmreil
-la Congrpgation de St-Patriceo.

Un ornemnent on moire anitiqute avec
broderie or fin-Mute F. Gourduaiu.

Différenîts rebiquai rus-lie'. M. Lali-
berte, cure do St-Miîcliel.

Un volume illustré Il leroic Women"
-1 auteur, le 11ev. M. O'lieilly.

Un vobcrn-L'lon. IL-L. Langeviii.
Ordonnanices épiscopales et synodales

dît dioce.se (le Rimoubki-Mgr Langovin.
Unie couronne de muguet et de lau-

i ier, lis ont cire-les lieligietius Cmii-
huetis.

I>'orto.mioiinio-lotel Dieu.
L.n roi iqti.tire-loPî)tal-txeneral.
Croix oi cirr-lôpital du Sacre-Coeur.
Unie ipcryne-llosp)ice do la Chanite.
Tuqure, bas, etc., on laine violette, et un

toulard ont soie-Monselineur Ant. Ra-
ci ne.

Un volumeo illustré, Il Vie de Chribto-
11.3 Colomnb "-Sir John Mac Donald.

iin-Français, M. Mayot, a fait do notre. C'est une tige pourtant doux fils isoleâ
il y a queollues semainos. Oui, la phono- soudés à des pointes plalcées aut bout de la
graphio.Mayot nours a étài exposeo par canne et perpondiculaires à lat dirction
sun in% entour lui inême, avec "citec sûire- (Io cette derr'ière. Les fils commiuili.
te do tact et cotte fermoté do conviction quont encore avec linS1 oitit appareil rua.
qlue l'autour sait donneur à son Seuvre, et gnéto électrique. Lo ceval veut-il recu-
après trois courtes leçons soulement, plu. 11cr, il sufftit do Io toucher à l'épaule ave,
tieurs d'entro nous sont dcjà des phono- l'extrémité du fouet éectrique «t il part
graphes avancée. Avouons cependant immédiatement de l'avant. Avec le
quo ce système, comme toits les autres, ilm appareil on fait tourner le cheval
exige une longue pratique, avant quo à droite ou à gauche avec la plus grande
l'on puisse on tirer un profit réol. facilité.

On comprend facilement tout l'avan IVoilà sans contredit un moyen trè.
tage do la phionographie, ou do) l'art humain et très-scientifique de dompter
d'c'crire le sonse. Pour le phonographe, les chevaux à mauvaise tête. Les étier-
lias d'orateur hi emporté, 'pas de caubeur mes verges, leï chaîne.c, les hâtons dont
ti rapide, dont il ne pui-se écrire jusqu'à on fait quelquofoin un usage Ri conscien-
la dernière parole. Quelle consolation cieux pour se rendre maître d'un animal
pour ces doigts engourdis, qui ne peu- 1rétifvont disparaître. Les beaux jours du
vent suivre la 1dictée du professeurl ifouet sont passé-
Precieuse panacée pour ces infortunés, DeS in4truments foueottants d'autrefois,
qui, condamnés aux travaux supplémen- y compris la férule, il nie restait plus
taires du jeudi, pourront désormais, en guère que celui des cochers. Et bien'
un petit quart-d'heure, tranhcrire ce qui son tour est arrivé. Ce n'est pas les
deman.dait jadi.4 trois longues heures chevaux qui e'en plaindront. VRUA
d'applicution!1 Nous le dironti à l'lion- IIJIA
nieur dii peuple écolier, ces ava .ntages ont
été dignoment appréciés parmi nous, et' Choses et autres.

Plume et crayon oni or-lion. IX-J.- M. Miayot doit etre satîiarit aiu nombre
O. Chauveau. et de la qualite des recrues qu'il a faites 1Le télemétre.-Tol est le ners d'un pe-

Serre papier, marbre et albâtre, rolîré- au Seminairo de Québec. ti .ti instrument de p,>che récemment ima-
sentanit le buste do Pie IX-M. l'abbe .î. o. P.. V. 1gine par M. Gaumet et qui dans deux
A.-A. BIais. l-oui trois minutes permet de mesurer la

Un seeretaire comnplt-lon. G. Oui- Frein electrique. Idistance d'un lieu inaccessible. Et cela
met, sains calcul compliqué, surtout sans ces

Une brot-îeJ. Cazeau. Oit vient d'essayer à Paris tit appareil affreux logarithmes,, qui donnent la ce.
Un fauteuil-Mme Pennée. extrêmement ingenieux et qui e.st appese lique à toits ceux que le Ciel n'a pas cree
2 volumes illustrés-M. V. Cazoau. a rendre de verities services. C'est un et ni,, alu inonde avec le génie des ma-
Hlorloge cri bois découpé-Mlle Mierrill frein électrique, à l'aide duquel oin peut, theniatîques.
Mouchoirs brodés-Mlles Smith. dans quelques inutes,dompilter le cheval
Un volume illustré, IlImitation de le pflus fougueux. Urie petite maichmine m:a Mgr de Goesbriand, évêque de Bur-

Je.sus-Christ "-Mlle O'Roilly. gneto-electrique est placee sours la main lington, Vt., est maintenant à Roeie.
Un portrait du Sauveur- une des or- du cocher ; dans les rêneï sonit inîseres n i que Sa Grandeur a l'intention de

phielines do Mgr Cazeau, Sr Marie do des fils isoles conduisant le couirant au viie i Terre-Sainte avant de reventir
Gonzague, de la Coing. N. -D. mon, de la bride. Tourner une manivelle, en Amérique.

Un cadre-Mlle Euriglît. voilà tout ce qu'il faut pour produire unt

mUded SlteUaite brd( 10OieR- coulent éluctrique qui, traverseant la Sa Siîtcté- a écrit une lettre à Mgr
Tableaux gtIcnthogqe-lk-Pueul de l'ar iraaî, le prend par surpri!se lyan, évêquec de Buff'alo, le remercianl>t

T.bliiixééaogqe BAl-ales.r uvt.îa>iî Ce îîctrien qu'une sur- du zèle qtf il deployo pouraugmenter les
Croix crn cire-Llo)i>i-e St-Ci îls. ri.se pure et .rpe car le couraull et aumônes- du Deonier de St-Picrre dans.-son
Croix crn cire-Mme Vvo Clis Ri ern, toujours trop faible pour stupéfier le diocès:e.

St-Jean Port-Joly. Cheval.
Un volume illustré,"I Vio de St-Céci- On a fait des expériences pleines d'in- Conditions de ce Journal

le"1 de Don Guèranger-llospice de la térèt qui ont fait voir l'efficacité coin-
Miséricorde. pIète du frein electrique. Un cheval L'Abeille paraîtra autant que possible

Deux couronne., enicire-le'. éliveb d*i hongrois, appartenant à la cvmpia.,iie une fois par ,emaine. Le prix do l'abon-
classes du Býon-Pas-teuir. de-4 ouiaibub d,. Paris, tellement sauvairc nement est 75 centins pour les élèves

Soutane violette-lesi divers uxvn~qu*on rie pou% ait be fc1ýrrcr, a etc niaitribe des nriations d'o-ducatiun et 81.00 pour
du Bon-Pasteur. ,dans quelques m;nutes,à tel point %lue le les autres abonnés, invariablement pas-

Unie corbei!le en fleurs artifit-icles- forge-ron a fait son oper.ition crn toute able d'avance. Cependant les étudiante
lez, Damnes Religieus-eýs de Sillery-. tranqilte et sùreté. des séminaires etcolléges pourront payer

Une corbeille de fleurs nature!lls-1  Uit atre i-heval, deoenait littérale- on trois versements, l'un à la rcntree
Miie E. Roche. ruent furieux lon-sqit'il fallait r-enouveler des classes, l'autre à Noël, et le troisié-

- ------- ses fers. Il se coticlîait.,se roulait par me à Piques.
Phonographie. terre, distribuant à droite et à gauche Toute lettre d'abonnement, correspon-

les coups de pieds et les coups do dents dance, etc., doit être adressée à M. B.
(Quel siècl-e fccund cn merveilles que aux malheureux forgerons qui se trou- Verret, Petit Séminaire de Québee, agent

le notre ! 1! y a (lclques années à peine, ,vaicut à sa portée. Deux applications du général de 1l'Abc. 11e.
nous annoncions à nus lecteurs la décoin- frein Defoy ont buffi pour le maitriber. Z Agents. à la petite salle, M.- T. Mer-
verte du fameux d~îi.jupe d M. Edi-1  M. Dcfvy, a lance irn cheval aut grand cicr , chez les externes, MM. B. Lamon-
ton, qui ecaise la pao, et peut la, galop, et à un instant donné, tin tour dtagne et E. Genest; à Nicobet, M. F.
reproduire intacte au bout do cent ans, nrni% elle a suffi pour 1'airrtr complète- Cormier - à Ste. Thérèse, M. T. Lord,
muais nous étions loin de croire alors que ment. à lroý-,M. A. aon
nours serions un jouir nus-mêmes phono- Aur frein électrique M. Defoy a ajouté lumusi Gaon
graphse. C'ebt pourtant -c qu'un Cana-, un fouet, ou ieiux unie canne eecrique. i Imnprimé par P.-0. DreLIBE, Québcc


